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.Groupe « Vivre Ensemble »  

Réunion du vendredi 6 février. 

Lecture d’un article sur la semaine de 
l’unité des Chrétiens extrait du journal 
« La Croix » du mercredi 21 janvier. 
Après des décennies d’avancées et 
d’enthousiasme, certains militants du 
dialogue œcuménique ont le senti-
ment d’une stagnation, voire d’un re-
cul. 

Cet article exposait les problèmes ren-
contrés dans les paroisses où la 
messe du dimanche était  remplacée 
par une célébration œcuménique pour 
la semaine de l’unité. Dans ces parois-
ses,  les catholiques vivent mal le fait 
d’être privé de l’eucharistie. 

La réflexion autour de cet article nous 
a incité à continuer sur la voie qui est 
la nôtre : la participation une année 
sur deux à la messe du dimanche (ou 
du samedi soir pour cette année) ce 
qui  permet d’échanger avec des per-
sonnes qui ne sont pas prêtes à bous-
culer leurs habitudes pour venir à la  
rencontre de protestants lors d’une 
cérémonie œcuménique. 

 

Groupe des visiteurs 

Le groupe poursuit ses activités et 
s’est réuni chez Daniel et Colette Le-
marchand pour faire le point sur les 
mois passés et préparer les prochai-
nes rencontres. Un nouveau projet 
émerge de ce groupe, et insuffle de 

nouvelles initiati-
ves. L’une d’elles 
et la mise en 
place de visites à 
deux, le pasteur 
et un membre de 
la paroisse. Deux 
simplement pour 
créer du lien et 
permettre à cha-
cun de mesurer 
l’unité de l’e-
glise. 

Groupe Biblique de Blon, à Vire, 

Il poursuit son étude de l’Evangile de 
Marc et se retrouvera la 10 mars à 
Blon  à 20 h 30. Le groupe est ouvert à 
tous ceux qui s’intéressent à la Bible et 
veulent approfondir leurs connaissan-
ces à l’occasion de ces rencontres. 

Paul Peytremann et Noémie ont ren-
contré les sœurs du Carmel de Saint 
Sever, dans le cadre, un peu retardé, 
de la semaine de prière pour l’unité 
des chrétiens. 

 

Evaluation à la sixième année du 
ministère pastoral 

Conformément aux règles de l’Eglise 
Réformée, le Conseil Presbytéral s’est 
réuni en séance extraordinaire le 9 
Février pour faire le point des six ans 
de travail en commun, entre le pas-
teur, Noémie Woodward et le Conseil. 
Le président de région, Jan Albert 
Roetmann animait la réunion, avec 
Jean Marc Bineau, conseiller régional, 
venu du Havre pour l’occasion. Le dé-
bat fut riche en réflexions dans tous 
les domaines de la compétence du 
pasteur et du Conseil, conviction et 
tolérance théologique, formation bibli-
que, engagement auprès des jeunes, 
initiatives et créativité, annonce de 
l’Evangile, formation, relations avec les 
Eglises voisines, ministère d’écoute et 
ministère d’accueil, vie personnelle. 

De nouveaux axes de travail ont été 
fixés en prévision du départ annoncé 
de Noémie en Juillet 2010. 

 

Carnet 

Nous nous réjouissons avec ceux qui 
sont dans la joie et nous partageons la 
peine de ceux qui souffrent. Toutes 
nos pensées accompagnent la famille 
de George Harivel et celle d’Hélène 
Olof.  
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Editorial 

Dialogue entre un 
père et son fils  
 -Mon fils, pourquoi 
t’échappes-tu sans 
cesse pour aller courir 
dans la forêt ?  
-Mon père, je cherche 
Dieu, répond l’enfant.  
 -Mais, mon fils, Dieu 
n’est-il pas partout ?  
 -Oui, Dieu est par-
tout ! 
 -Et Dieu n’est-il pas 
partout le même ?  
 -Oui, mon Père, Dieu 
est partout le même ; 
mais vois-tu, moi je 
ne suis pas le même 
partout. La forêt 
m’aide à chercher 
Dieu ! 
Cette histoire nous 
pose une question 
toute simple : Où 
est notre forêt ? Où 
est le lieu où nous 
pouvons nous reti-
rer pour chercher 
Dieu ? 
 
Le carême n’est pas 
particulièrement une 
tradition protestante. 
Pendant longtemps il 
semblait presque aller 
à l’encontre de la 
théologie de la grâce, 
véhiculant l’idée d’un 
salut par les œuvres, 
le mérite et la contri-
tion.  
Aujourd’hui qu’en est-
il du carême protes-
tant? Une occasion de 
se recentrer sur l’es-
sentiel. Non pas dans 
la souffrance ou la 
privation, mais dans 
la joie d’une écoute 
active, une écoute 
proche de chacun, 
une écoute centrée 
sur l’essentiel cette 
grâce de Dieu donnée 
gratuitement pour 
tous les hommes.  

N.W. 
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DATES A 

RETENIR 

 Dimanche 
15 mars, à 10 
heures, Assemblée 
Générale de l’Eglise 
réformée du Bo-
cage, au temple de 
Condé sur Noireau. 
Date importante de 
la vie de la paroisse 
avec cette année 
des élections au 
Conseil. 

 

Montée vers Pâques 

Jeudi Saint, 9 avril à 
Vire, à 20 h  et ven-
dredi Saint 10 avril 
à Condé sur Noi-
reau , moments de 
prière et de recueil-
lement en souvenir 
du sacrifice du 
Christ,  

 

La soirée de Ven-
dredi sera célébrée 
en bilingue avec nos 
amis anglais de 
Normandy Vision. 

  

Dimanche 12 avril 
culte de Pâques au 
temple de Condé 
sur Noireau, à 10 h 
30 

 

Toutes les informations sur, la paroisse protestante du Bocage Normand se trouvent sur le site internet www.erf-bocage-

normand.org et vous pouvez communiquer par courriel à contact.erf.bocage.normand@gmail.com 

N’hésitez pas à nous joindre. VOUS SOUHAITEZ PRENDRE CONTACT ? Vous pouvez téléphoner tout simplement à notre 

Nous avons vu dans les n° 7 et 8 de ce 
bulletin, que l’organisation des Eglises 
Réformées, tout en étant en accord 
avec les lois de la République (Loi de 
1905), procédait  des principes édités il 
y a 500 ans par le grand réformateur 
Jean Calvin qui institua un mode de 
fonctionnement développé dans son 
Institution de la religion Chrétienne.  

Celle-ci contient l'essentiel de ses idées 
sur la loi, la foi, la prédication, les sa-
crements et les rapports entre les chré-
tiens et l'autorité civile. L'un des chan-
gements majeurs introduits par lui a 
trait aux sacrements : il n'en reconnaît 
plus que deux : le baptême et la com-
munion. Les pasteurs sont désormais 
élus par les fidèles, et chacune des 
églises calvinistes est dirigée spirituel-
lement par un conseil élu. Calvin se 
distinguait par une réformation radi-
cale, proscrivant tout culte postérieur 
et toute hiérarchie, ne reconnaissant 
pas plus le caractère d'évêque et de 
prêtre que celui de pape, rejetant la 
messe, le dogme de la présence réelle, 
l'invocation des saints, etc. et ceci en 
conformité avec les grands principes de 
la Réforme  qui ont bouleversé le sei-
zième siècle car ils étaient en contra-
diction totale avec les principes et les 
dogmes de l’Eglise catholique ; et qui 
s’énonçaient en quelques mots : 

 

Sole Scriptura : Les Chrétiens protes-
tants ne reconnaissent que la seule 
autorité de la Bible. Elle seule peut 
nourrir leur foi : elle est la référence en 
matière théologique, éthique et institu-
tionnelle. 

Sola Gracia : Les protestants affirment 
que la valeur d’une personne ne dépend 
ni de ses qualités, ni de son mérite, ni 
de ses œuvres, ni de son statut social, 
mais de l’amour gratuit de Dieu qui 
confère à chaque être humain un prix 
inestimable.  L’être humain n’a donc pas 
à mériter son salut, en essayant de 
plaire à Dieu.   Dieu lui fait grâce, sans 
condition. 

Sola Fide : La foi naît de la rencontre 
personnelle avec Dieu. Cette rencontre 
peut surgir brusquement dans la vie 
d’un individu. Le plus souvent, elle est 
l’issue d’un long cheminement parsemé, 
parfois, de doutes et d’interrogations. 
Mais la foi est offerte par Dieu, sans 
condition. Tout être humain est appelé à 
la recevoir. C’est la force de la foi qui 
met le chrétien en route et lui permet 
d’accomplir des œuvres voulues par le 
Seigneur. 

Soli Deo Gloria : Il n'y a que Dieu qui 
soit sacré, divin ou absolu. Ainsi, toute 
entreprise humaine ne peut prétendre 
avoir un caractère absolu, intangible ou 
universel. 

 

Ses thèses qui ont traversés les siècles, 
ont été adoptés par le premier Synode 
national de 1559 à La Rochelle, et, com-
plétés par les synodes nationaux suc-
cessifs, ont formé la structure de nos 
Eglises, appelée la Discipline. La Disci-
pline définit le ministère collégial du 
Conseil Presbytéral  c'est-à-dire la gou-
vernance de l’Eglise locale. 

C’est ce que nous verrons dans un pro-
chain numéro.  

ERRATUM 
Jacky Delafontenelle nous précise, à propos de l'origine du groupe l'ACAT du Bocage (voir 
Bulletin n° 8),  que le groupe a été créé par Robert Delafontenelle (1907-1993) en jan-
vier 1977 et non par Guy Delafontenelle, son fils aîné. 

Dans ses mémoires ("Une vie... sans histoires", autobiographie manuscrite) Robert Dela-
fontenelle écrit à propos de l'ACAT : 

"En 1976, l'abbé Soutif me dit : "C'est bien de nous réunir chaque année à l'occasion de 
la semaine de l'Unité, mais ça débouche sur quelles démarches communes ? Ne pour-
rions-nous pas nous  situer par rapport aux problèmes de l'apartheid, du commerce des 
armes, par exemple ?"... 

Et c'est ainsi qu'en janvier 77, nous abordions ces deux problèmes, ainsi que celui de la 
torture, auquel j'étais plus particulièrement sensibilisé, ayant adhéré à l’Action des Chré-
tiens pour l'Abolition de la Torture »  


